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LA joie et l’émotion se li-saient sur les visages de 14femmes membres du Ré-seau des filles-mères (Ré-sofime). A l'occasion del'inauguration, dernière-ment, des "Epibox", - desépiceries sous forme debox - réalisées dans lecadre du financement pu-blic des Activités généra-trices de revenus (AGR)lancé officiellement par lechef de l'Etat, Ali BongoOndimba, leur ont été re-mises.En présence du gouver-neur de l’Ogooué-Mari-time, Patrice Ontina, dupremier adjoint au mairede Port-Gentil, RobertNzonghan, du préfet deBendjé, Eugénie Marie Ca-roline Kamara, et du direc-teur général du Fondsnational d'action sociale(Fnas), Hermann Kamono-mono.Occasion pour le représen-tant de l'Hôtel de Ville

Des épiceries pour 14 membres du Résofime
Fonds national d’action sociale/Financement public des Activités génératrices de revenus
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Officiels et membres de Résofine se sont retrouvés devant une épicerie.
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Quatre des quatorze bénéficiaires exhibent les clés
de leurs " Epibox ".
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L'ASSOCIATION "Plus de
sida dans les familles" vientde mener une opération desensibilisation sur les af-fres du sida à d’Ozouri, sitesitué à 30 kilomètres de lacapitale économique, sur lechantier routier Port-Gen-til-Omboue en cours d’exé-cution par l’entrepriseChina road & bridge corpo-ration (CRBC). Il s'est agide sensibiliser, informer etprocéder au dépistage gra-tuit des employés de cechantier.Était présent à cette opéra-tion, le gouverneur de

l’Ogooué-Maritime. Occa-sion pour Patrice Ontina dejustifier cette campagnesur une maladie qui faitdes ravages dans le monde
entier. Tout en encoura-geant les employés deCRBC à se faire dépisterpour connaître leur statutsérologique, il a loué l'ini-

tiative de l'entreprise d’in-viter l’association suscitéepour cette action de hauteportée humanitaire.De son côté, le Dr Carla a
expliqué que le sida setransmet par voie sexuelle,la transfusion sanguine etde la mère à l'enfant. L'ex-perte a aussi battu en

brèche les faussesidées selon lesquelles "le
sida a été inventé par des
scientifiques" ou "certains
préservatifs sont vendus
contaminés". Elle a, enfin,précisé que la maladie nese transmet pas en utili-sant les mêmes latrines, as-siettes et autres objets queles personnes atteintes. A signaler que les travail-leurs du site d’Ozouri sesont montrés très enthou-siastes lorsqu’il s’est agi dudépistage. Une bonnechose, quand on sait que lelieu accueille, depuis unmoment, plusieurs per-sonnes des deux sexes àqui l’on ne pourrait inter-dire des moments "agréa-bles".

Les employés du site d’Ozouri édifiés
Lutte contre le VIH/SIDA
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Les employés sont passés chacun à leur tour pour le
dépistage.
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Le gouverneur de l'Ogooué-Maritime et les respon-
sables de l'entreprise chinoise.
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LES mouvements catho-liques Fraternité PopuloDei et Chemin néocatéchu-ménal se sont associéspour égayer les enfants demoins de 12 ans, en orga-nisant, récemment, unekermesse en leur honneur,à la paroisse Sainte-Thé-rèse d’Avila, dans le 2e ar-rondissement. Des instantsrécréatifs organisés dans lecadre de la célébration dela solennité de l’Épiphanie,une fête chrétienne qui cé-lèbre le messie venu et in- carné dans le monde, et quireçoit la visite et l’hom-mage des Rois mages. Des jeux divers ont eu lieu,sous la supervision denombreux encadreurs et la bonne coordination ducuré de la paroisse, l’abbéGérard de Vautibault, pen- dant que les personnes dé-guisées en Rois mages ado-raient Jésus et lui

apportaient des cadeaux,comme lors de sa nais-sance.Le scénario a été imité aucours de ladite kermesse,animée par les mouve-ments catholiques citésplus haut. Ce qui a suscitéun fort engouement chezles enfants et les organisa-teurs. Tous ayant vécu desmoments d’expression dejoie.Ordinairement, la fête del’Épiphanie a lieu tous les 6janvier. Mais depuis 1971,dans les pays comme leGabon où l’Épiphanie n’estpas un jour férié, elle peutse fêter le deuxième di-manche après Noël.

Des moments fabuleux et de joie 
Loisirs/Kermesse pour les moins de 12 ans à la paroisse Sainte-Thérèse d’Avila

Jean-Paulin ALLOGO
Port-Gentil/Gabon

L’arrivée des Rois mages et des musiciens.
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Une phase du saut en sac.
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d'exhorter les membres del'Association pour le re-groupement économique etsocial des jeunes filles duGabon à persévérer dansces activités, afin d’inciterd’autres filles à leur emboî-ter le pas. Son institution, a-t-il confié, sera toujoursdisposée à soutenir des ini-tiatives de cette nature. Etpour celle-ci, il a non seule-ment cédé à titre gracieuxle domaine public, maisaussi exempté les bénéfi-ciaires de certaines taxesmunicipales. Selon Her-mann Kamonomono, lamise en service de ces uni-

tés est la matérialisation dela promesse du chef del’Etat, de placer l’action so-ciale au centre de sespréoccupations majeures, àpartir du constat selon le-quel bien des Gabonais vi-vent encore dans desconditions précaires. Il aassuré que les personnesbénéficiaires pourront dés-ormais subvenir aux be-soins de leurs familles et dedevenir des femmes ac-tives.Au nom de ces dernières,Boriska Lealy IgnangaMbina a remercié ceux quiont contribué à l’aboutisse-

ment du projet, qui s'inscritdans le cadre de la luttecontre le chômage et la pré-carité. Les sept "Epibox",construits par EGTM, unePME locale, sont implantésà divers endroits de la citépétrolière (entrée du Cen-tre hospitalier régional,Centre social, Côte d’Azur,CES de Bac-Aviation, Fingoudron Salsa, Izouwa etCité Ndaot). Pour concrétiser cette ac-tion, une enveloppe de 35millions de F.CFA a été miseà disposition par le Fnas,notamment pour laconstruction et l’approvi-

sionnement des épiceries.En rappel, c’est le 28 février2016 que le chef de l'Etatavait procédé au lancementofficiel du financement pu-blic des AGR. Ce finance-ment solidaire de l’État,indique-t-on, vient soutenirdes projets dans les sec-teurs à fort potentiel d’em-plois, tels que l’agriculture,l’élevage, la pêche, le tou-risme, l’artisanat, les ser-vices et la petitetransformation.Lancée lors des Assises so-ciales de Libreville, en avril2014, la politique de réduc-tion des inégalités vise, a-t-

on appris, à offrir aux com-patriotes des deux sexesune égalité des chances quiinvite à la mobilisation desénergies créatives et à l’au-tonomisation des plus dé-munis. Cette stratégied’investissement humaindécoule de l’enquête com-manditée par le gouverne-ment, sous le hautpatronage de la Premièredame, dessinant le paysagede la pauvreté au Gabon(30% d’économiquementfaibles, avec moins de 80000 F.CFA par mois).


